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Hypervitaminose D ehez le pore

Par H. Burgisser1, Cl. Jacquier et M. Leuenberger2

L'utilisation de vitamines ä des doses souvent exagerees, notamment des,

vitamines A et D, peut, en depit de ce qu'affirment encore certains traites
(Manninger et Mocsy), comme l'a fait deja remarquer Suter, provoquer des
accidents parfois mortels. L'hypervitaminose D est connue chez l'homme,
le chien, le chat, les bovides jeunes et adultes, le vison, le renard d'elevage.
Nous l'avons trouvee plus d'une fois chez le chinchilla oü cette vitamine est
utilisee pour ameliorer le lustre de la fourrure.

Chez le porc, Dämmrich relate l'experimentation qu'il fit avec la
vitamine D3. A une epoque oü l'elevage intensif du pore est en pleine
evolution, oü l'eleveur est tente d'accelerer la croissance de ses sujets par un
forgage biologique, il ne parait peut-etre pas inutile de rappeler la prudence
en matiere d'alimentation ou de therapeutique.

L'hypervitaminose D, dont les lesions sont tres connues, se caracterise
par un precipite calcique surtout au niveau des organes a reaction acide
(poumons, estomac, reins) chez certains animaux, ou chez d'autres au niveau
des vaisseaux sanguins.

L'intoxication par la vitamine D depend de nombreux facteurs (Collet;
Joest; Dämmrich):

1. de la nature de la vitamine utilisee. La D3 (Dehydrocholesterol) est
plus active chez certains sujets que la D2 (Ergosterol). Chez l'homme et chez

1 Institut Galli-Valerio, Lausanne.
2 Office veterinaire cantonal, Geneve.
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la poule, D3 est plus agissante que D2. Chez le chien (Collet), D2 est plus
toxique que D3;

2. des doses administrees;
3. des reactions individuelles des sujets, notamment l'äge, l'espece

animale;
4. de la voie d'administration, la voie buccale a doses fractionnees et

repetees parait etre la plus favorable ä l'intoxication;
5. de l'etat endocrinien du patient (insuffisance thyroidienne);
6. de l'etat des reins;
,7. de la composition de la ration alimentaire (hypervitaminose favorisee

par un apport riche en sels mineraux, freinee par une alimentation pauvre
en calcium ou par de fortes doses de vitamine A).

L'hypervitaminose D chez le pore, les experimentations de Dämmrich
mises ä part, la tolerance difFerente de D2 et de D3 chez cet animal, ne
semblent pas avoir ete tres souvent remarquees.

Dunne signale que «le porc utilise l'un ou l'autre type de vitamine D
aussi efficacement. L'exces de vitamine D est toxique; il y a hyper-
calcemie avec depot de calcium dans la paroi des vaisseaux sanguins, sur-
tout de 1'aorte, dans le cceur, ainsi que dans les reins ».

En therapeutique veterinaire, les vitamines D2 et D3 sont toutes deux
utilisees. La vitamine D3, reconnue plus efficace, tend ä remplacer la D2.
Le prospectus d'une grande fabrique mentionne que Taction des deux
vitamines D est identique chez les mammiferes, alors que chez les oiseaux
la D3 est 20 ä 30 fois plus active que la D2.

Le besoin quotidien du porc en vitamine D est evalue par Brion ä 400
ä 800 UI par 100 kg de poids corporel. Schmidt donne 400 ä 500 UI par
100 kg; pour la truie gestante 300 ä 375 UI et la truie allaitante 550 ä 625 UI.

Les doses curatives quotidiennes sont, chez cet animal, par voie buccale,
estimees a 1500 ä 3000 UI (Brion).

Les doses limites au-dessus desquelles se produisent des accidents chez
l'animal en general ne sont pas precisees (Liegeois): pour certains, la
vitamine D est toxique ä partir de 20000 UI par kilo et par jour, alors que
d'autres ont observe des accidents avec 1000, 2200 ou 11000 UI. Brion
l'estime ä 1000 fois la dose curative, Manninger et Mocsy ä plusieurs
centaines de fois les doses therapeutiques.

Nous avons eu l'occasion d'etudier quatre cas d'hypervitaminose D
accidentels dans trois porcheries du canton de Vaud et une du canton de
Geneve. Sur les trois premiers cas, nous n'avons pu recolter que tres peu de
renseignements, les lesions seules etaient caracteristiques, il s'agit de cas
sporadiques. Le quatrieme, le plus interessant, fait ressortir la tolerance du
porc ä la vitamine D2 alors que la vitamine D3 provoque rapidement des
lesions. L'activite antirachitique de la D3 est du reste reconnue superieure
chez le porc ä celle de la D2 (Boniface, Brion in-Brion).
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Dans une grande porcherie ou sevit une infection virale caracterisee par
de la bronchopneumonie avec inappetence et hyperthermic, les pores de
15 ä 40 kg sont plus particulierement touches, ceci depuis plusieurs semaines.-

II est ordonne un melange vitamine choc compose de vitamines A,
d'acide nicotinique, de vitamine B2, de calcium pantothenique, de vitamine
C et de vitamine D2. 20 mg par pore de ce complement, soit 1 400 000 UI de
vitamine D2 devaient etre distribues quotidiennement dans la soupe pendant
3 a 4 jours. La dose pouvait etre renouvelee apres une semaine.

Apres deux jours de traitement, apparait dans la porcherie une mortalite
foudroyante. La cure vitaminique est naturellement aussitot interrompue.

L'etiologie de cette mortalite et des troubles observes devait etre precisee.
Quel etait le composant toxique de ce complement vitamine qui, en deux
jours, declenchait de si fortes pertes?

La comparaison entre la formule du complement prescrit et celle du
produit administre revelait l'utilisation de la vitamine D3 en lieu et place de
la D2.

Les lesions, notamment microscopiques, nous orientaient d'emblee vers
une hypervitaminose D, mais il fallait le prouver. Un point important
restait a preciser: la tolerance si differente du pore ä la vitamine D2 et la
vitamine D3, tolerance signalee du reste par Brion.

Les doses des vitamines A, B et C sont adaptees et inferieures ä celles
capables de provoquer une hypervitaminose. Une experimentation est
entreprise sur 22 pores d'environ 30 kg auxquels le complement est adminis- '

tre, soit au complet, soit en retranchant l'un des constituants, soit encore en
changeant l'origine de certains composants. L'administration ä long terme
du complement vitamine, mais sans vitamine D3 ne provoque aucun accident.
L'absorption, par contre, de vitamine D3 sans les autres composants, ä
raison de 1 400 000 UI par jour, est pathogene des le 2e ou le 3e jour, avec
symptomes et lesions typiques.

L'experimentation nous montre qu'administree ä des pores de 20 ä 30 kg,
la vitamine D3 ä la dose journaliere de 1 400 000 UI provoque regulierement,
des le 2e ou le 3e jour, soit apres l'absorption de 2 800 000 UI ou 4 200 000

UI, l'apparition de troubles caracterises par un appetit capricieux, de la
diarrhee, de l'apathie, de la dyspnee, de l'aphonie (symptome typique), des

vomissements, de l'amaigrissement, dejä parfois un coma, süivi de mort.
A l'autopsie, les lesions sont en general tres marquees. Elles siegent sur

les cordes vocales (aphonie caracteristique), aux poumons, au myocarde,
aux reins et ä l'estomac (fig. 1).

Les cordes vocales presentent de nombreuses taches ou stries blan-
chätres. Les reins tres pales sont parsemes de plages ou de taches gris-
jaune. Le poumon est volumineux, lourd, oedemateux, emphysemateux,
de consistance augmentee. Le myocarde est souvent farci de foyers blanc-
jaune, lui donnant un aspect tigre. L'estomac est vide, la muqueuse fundique
est rouge, parsemee d'erosions.



Fig. 1 Necrose des cordes vocales.

Fig. 2 Necrose et calcification noire sous-epitheliales des cordes
vocales (Kossa).

Fig. 3 Degenerescence des tubes uriniferes avec lisere
calcique noir de la basale.
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Examen histologique

Cordes vocdles: depot d'une substance PAS + et Kossa + ä localisation sous-
epitheliale avec atrophie ou necrobiose partielle de l'epithelium et reaction cellulaire
inflammatoire plasmo-histiocytaire et gigantocellulaire (fig. 2). Medianäcrose de quelques

arterioles avec depots de meme substance.
Poumons: dans les septums interalveolaires et dans le chorion bronchique, meme

substance et meme reaction cellulaire.
Myocarde: les foyers montrent en leur centre des fibres musculaires necrobiosees

PAS -j- avec granulation Kossa et reaction cellulaire peripherique plus ou moins
riche en cellules rondes et cellules gäantes. Nombreuses lesions arterioliques: media-
necrose avec depots dans l'intima ou la media d'une substance amorphe PAS + et
Kossa +. Dans quelques arterioles, presence d'un granulome de l'intima.

Endocarde: une calcification des valvules semi-lunaires de l'aorte ne fut trouvee que
chez un seul animal.

Reins: depot d'une substance amorphe, parfois plus ou moins stratifiee, PAS +,
Kossa + dans la paroi de la capsule de Bowmann, dans la basale des tubes urinifetes
(fig. 3), surtout de la zone intermediaire et dans la paroi des arterioles. Aü niveau de
cette substance etrangere, presence de processus catabolique des glomerules de Mal-
pighi, de l'epithelium tubulaire et de la media des arterioles. Par endroits, foyers
reactionnels cellulaires lymphoplasmocytaires, gigantocellulaires et fibrose.

Estomac: les lesions se remarquent surtout au niveau de la muqueuse par des

processus cataboliques et la presence d'une substance PAS -J- et Kossa -f- avec, dans
certains cas, une reaction gigantocellulaire. Cette substance etrangere peut se retrouver
dans la musculaire et la sous-sereuse.

Rate: chez deux pores seulement, lesions typiques des arterioles centrales.
Au contraire, le meme complement vitaminique, mais dans lequel la vitamine D3

est remplacee par la vitamine D2, est tres bien supports par le porc. Deux pores de 17
et 20 kg repoivent pendant 4 jours ce complement (1 400 000 UI D2 par jour), arret
de 10 jours, puis de nouveau pendant 4 jours 1 400 000 UI D2. Arret 10 jours et 5

jours de D2. Du 5 octobre au 15 novembre, ils ont ainsi absorbä en tout 18 200 000 UI
de D2 et n'ont präsente aücun signe clinique. Sacrifies le 19 novembre, l'un pese 27 kg.
A l'autopsie, il ne presente aucune lesion macroscopique, seule l'histologie revele
quelques rares calcifications discretes du rein. Le second, de 30 kg, montre des lesions
des cordes vocales visibles däja macroscopiquement et, ä l'histologie, de rares lesions
du rein.

Le meme melange vitamine ä base de D2 fut administre d'une fapon repätee ä
plusieurs lots de pores de 25 kg dans deux porcheries differentes pour essais. La encore,
ce complement se revela des plus favorable.

Conclusions

1. Le porc est particulierement sensible ä la vitamine D3. Un des symp-
tomes le plus constant est l'aphonie due ä la necrose des cordes vocales.
Cette lesion est signalee par Collet chez le chien.

2. 2 800 000 UI de vitamine D3 per os provoquent une hypervitaminose
mortelle chez un porc d'environ 30 kg.

3. La vitamine D2 est recommandable chez cet animal dans les traitements-
choc: Des pores de 17 ä 20 kg supportent sans signe clinique 18 200 000 UI.
Seuls l'autopsie et l'examen histologique peuvent reveler quelques lesions.
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4. Ces constatations confirment une fois de plus les nombreuses publications
relatant l'hypervitaminose D ehez l'liomme et chez les animaux et incitent
ä la prudence dans l'utilisation de cette vitamine.

5. L'utilisation de la vitamine D2 chez le pore est preferable et ne pose
pas de probleme, meme utilisee ä doses massives.

La vitamine D3, tres active et toxique, doit etre utilisee avec prudence,
notamment ne pas etre repetee. Entre autre, l'etat de sante des animaux
joue un role dans la tolerance ä cette vitamine.

Resume

A la suite de plusieurs intoxications liees ä une hypervitaminose D rencontrees
dans quelques porcheries, des essais comparatifs ont demontre une grande difference de
tolerance vis-a-vis des vitamines D2 et D3 chez le pore. Alors que la vitamine D2 est
tres bien supportee, la vitamine D3 est rapidement toxique.

Zusammenfassung

Im Gefolge von mehreren Vergiftungsfällen im Zusammenhang mit Hypervitaminose
D, welche in einigen Schweinebetrieben angetroffen wurden, haben vergleichende

Versuche einen großen Unterschied gezeigt in der Verträglichkeit des Schweines für
Vitamin D2 und D3. Währenddem Vitamin D2 sehr gut ertragen wird, wirkt D3
rasch toxisch.

Riassunto

In seguito a parecchi casi di awelenamenti determinati da ipervitaminosi D, che
si verificarono in alcune porcilaie, delle prove comparative hanno dato una grande
differenza nella sopportabilitä delle vitamine D2 e D3 nel suino., Mentre la vitamina
D2 e sopportata molto bene, la vitamina D3 agisce presto in forma tossica.

Summary'
After several cases of poisoning occurring in some pig-farms in connection with

D-hypervitaminosis, comparative experiments showed a great difference in the tolerance

of vitamins D2 and D3 among swine. While vitamin D2 is well tolerated, D3
quickly has a toxic effect.
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